
On nous injecte une grande quantité du coronavirus rendu inactif
et inoffensif en laboratoire par traitement chimique ou thermique.
Il ne peut donc plus pénétrer dans nos cellules et se répliquer.
La présence du virus dans notre organisme va activer
notre système immunitaire. Celui-ci réagit fortement
aux protéines S présentes à la surface du virus.
C’est pourquoi ces fameuses protéines S
sont les cibles de tous les candidats vaccins.

Vaccins préexistants Grippe, hépatite A, encéphalite japonaise

Technique maîtrisée depuis longtemps et peu onéreuse

Effets indésirables potentiellement plus nombreux
Production lente

Les +
Les _

Vaccins diffusés ailleurs dans le monde
mais non retenus par l’UE

Sinopharm
Chine

Sinovac
Chine
Coronovac

Bharat Biotech
Inde
Covaxin

Valneva
France/Autriche

Son nom : VLA2001
+ 30 millions en option

En discussion
30

millions
de doses

commandées

Coronavirus
inactivé

Coronavirus
inactivé

Les cellules
sentinelles

absorbent des coronavirus,
les décomposent et présentent

leurs protéines S au
SYSTÈME IMMUNITAIRE

Anticorps

I N J E C T I O N

Vaccin à virus inactivé

Contrairement aux vaccins à vecteur viral et à ARN messager
qui utilisent nos cellules pour produire des protéines S,
cette technique consiste à synthétiser
en laboratoire des copies des protéines S.
On nous injecte ensuite ces protéines synthétiques
en grande quantité. Leur présence dans notre organisme
va activer notre système immunitaire.

Vaccins préexistants Grippe, papillomavirus, hépatite B

Peu de risques d’effets indésirables

Des rappels de vaccination potentiellement
plus fréquents

Les +
Les _

Novavax
États-Unis

Son nom : NVX-CoV2373
+ 100 millions en option

En discussion100
millions

de doses
commandées

Sanofi Pasteur-GSK
France/Royaume-Uni

Son nom : Covid Sanofi-GSK
Pas de doses en option

Réservé
300

millions
de doses

commandées

INCERTAIN

SYSTÈME
IMMUNITAIRE

I N J E C T I O N

Cellule sentinelle

Anticorps
Protéines S

synthétisées
en laboratoire

Protéines S

Vaccin à protéines recombinantes

On nous injecte de l’ARN messager, porteur de l’instruction
génétique des protéines S du coronavirus.
Comme pour le vaccin à vecteur viral, pour être « lu »,
l’ARNm doit pénétrer dans nos cellules.
Pour y parvenir, ce « code » génétique viral doit être encapsulé
dans des nanoparticules lipidiques de même nature
que la membrane de nos cellules. Les nanoparticules
fusionnent avec les membranes cellulaires
permettant l’introduction de l’ARNm. Celui-ci ne s’intégre pas
à notre génome mais commande simplement à nos cellules
la production de protéines S. Ces dernières sont libérées
dans l’organisme. Leur présence va activer notre système
immunitaire. Des vaccins à ADN, reposant sur un principe
proche, sont en développement. Aucun d’entre eux
n’a encore été réservé par l’UE.

Vaccin préexistant Aucun

Production rapide

Onéreux
Instable et fragile

Les +
Les _

CureVac
Allemagne

Son nom : CureVac-RNA-Covid ARNm
+ 180 millions en option

Réservé225
millions

de doses
commandées

Moderna
États-Unis

Son nom : Covid-19 Vaccine
+ 80 millions en option

80
millions

de doses
commandées

Autorisé

Utilisé
actuellement

Pfizer/BioNTech
Allemagne/États-Unis

Son nom : Comirnaty
+ 100 millions en option

500
millions

de doses
commandées

Autorisé

Utilisé
actuellement

Anticorps

cellule

noyau

Lecture de l’ARNm

SYSTÈME
IMMUNITAIRE

Production
de protéines S
par les cellules

Brin d’ARNm
ou d’ADN

encapsulé

I N J E C T I O N

Nanoparticule
lipidique

Cellule
sentinelle

Vaccin à ARN messager

Les +
Les _

On nous injecte un virus bénin modifié. Il contient un morceau
d’acide ribonucléique messager (ARNm) du coronavirus SARS-CoV-2
(codant pour la protéine S ou « spike »). Ce virus sert de moyen
de transport (vecteur) pour faire parvenir cet ARN dans les cellules.
Le virus a été modifié afin qu’il ne puisse pas se multiplier.
Par contre, l’ARNm codant pour la protéine S peut être « lu »
par nos cellules, qui vont produire en grande quantité
cette protéine caractéristique du virus provoquant
le Covid-19. Les protéines S produites sont libérées
à l’extérieur de la cellule. Leur présence va activer notre
système immunitaire. Il va créer des anticorps pour neutraliser
les protéines S, ainsi que des cellules tueuses chargées
d’éliminer les éventuelles cellules infectées. Le système
immunitaire garde en mémoire les caractéristiques
des protéines S et réagira plus vite si elles se présentent
une nouvelle fois, avec le « vrai » virus SARS-CoV-2.

Vaccin préexistant Ebola

Conservation au réfrigérateur et peu onéreux

Effets indésirables potentiellement plus nombreux
qu’avec le vaccin à base d’ARNm

Le principe

Gamaleya Reseach Institute
Russie
Spoutnik V

Vaccin diffusé ailleurs dans le monde

Demande d’approbation par l’UE déposée

Janssen
(Johnson&Johnson)
États-Unis/Belgique

Son nom : Ad26COV2.S
+ 200 millions en option

200
millions

de doses
commandées

Réservé

+ 180 millions en option

180
millions

de doses
commandées

AstraZeneca-Oxford
Royaume-Uni/Suède

Son nom : Covid-19 Vaccine
AstraZeneca

Autorisé

Bientôt utilisé
pour la vaccination

3e vaccin
autorisé

Production
de protéines S
par les cellules

Les cellules
sentinelles

absorbent les protéines S
du coronavirus

puis les exposent au
SYSTÈME IMMUNITAIRE

Anticorps
cellule

noyau

Lecture du brin d’ARN

I N J E C T I O N

Brin d’ARNm

Virus bénin
modifié

Le SYSTÈME IMMUNITAIRE
apprend à reconnaître

les protéines S du coronavirus,
et produit des anticorps

et des cellules spécifiques
afin de neutraliser le virus

Vaccin à vecteur viral non réplicatif

Notre corps est alors
IMMUNISÉ

Le principe
de la vaccination

Stimuler et préparer
notre système immunitaire

en lui présentant
des éléments du virus ciblé.

Lorsque le « vrai » virus
se présente,

il est reconnu
et détruit.

L’Union européenne a précommandé près d’1,5 milliard de doses de
candidats vaccins, avec plus de 700 millions de doses supplémentaires
en option, auprès de six laboratoires : Pfizer/BioNTech, Moderna,
CureVac, AstraZeneca, Janssen, Sanofi Pasteur-GSK.

La Commission européenne et l’Agence européenne des médica-
ments (EMA) ont déjà approuvé l’utilisation de deux vaccins en Europe :
celui de Pfizer et celui de Moderna. L’EMA vient d’autoriser un troisième
vaccin, celui du laboratoire anglo-suédois AstraZeneca conçu avec
l’Université d’Oxford.

En parallèle, l’UE est en négociation avec deux autres laboratoires :
Novovax et Valneva.
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Depuis fin décembre, l’Union européenne reçoit des doses de vaccins basés sur la technologie de l’ARN messager. Après celui de Pfizer et de Moderna, un troisième
vaccin, l’AstraZeneca-Oxford, a été validé hier par l’Agence européenne du médicament. Il repose sur le principe du vecteur viral et vient élargir l’offre vaccinale.

Les quatre principes des vaccins choisis par l’UE


